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Pouvoir habiter tout près de 
ses enfants handicapés tout en 
leur laissant l’autonomie dont 
ils ont besoin. Tel est le but de 
ce projet qui est en cours, rue 
du Faubourg Saint-Gilles. 
Porté par l’association Les 
Moulinettes en ville, déjà trois 
familles sur les quatre que doit 
compter ce programme immo-
bilier se lancent dans cette 
aventure d’habitat participatif 
qui se veut aussi inclusif, 
comme l’explique Marie-
Françoise Lipp : « On souhaite 
que nos enfants, quel que soit 
leur handicap, puissent être en 
confrontation avec des per-
sonnes non handicapées autres 
que les professionnels qui inter-
viennent auprès d’eux. »

C’est ainsi que ce lieu de vie 
dans lequel les familles habite-
ront, proposera également une 
colocation et des studios à 
louer à destination d’étudiants 
ou encore de jeunes travail-
leurs  : « Cinq à sept personnes 
pourront y habiter en plus.  » 
Les familles, elles, seront 
copropriétaires du lieu, 
puisqu’une société civile 
immobilière d’attribution 
(SCIA) a été montée. 
« L’association sera propriétaire 
des espaces partagés  », précise 
Marie-Françoise Lipp.

Parmi eux, sur les 800  m2 
utiles, un local dont l’accès se 
fera aussi bien depuis l’inté-
rieur que depuis la rue sera 
ouvert à des activités exté-
rieures  : «  Dans l’esprit tiers 
lieu, des habitants ou des asso-
ciations pourront l’utiliser. Nos 

enfants se joindront ou non à 
eux selon leurs envies. »

Les professionnels qui 
entoureront les personnes en 
situation de handicap auront 
accès à un studio pour leur 
usage quotidien ou si le besoin 
se fait sentir pour dormir sur 
place. Un “gîte” permettra éga-
lement d’accueillir les familles 
ou les amis des habitants.

« Nous voulons faire 
évoluer les esprits »

Un ensemble de bâtiments 
qui respectera évidemment les 
recommandations liées aux 
divers handicaps possibles que 
ce soit moteur, sensoriel, men-
tal, cognitif et psychique. 
Marie-Françoise Lipp parlant 
ainsi d’«  accessibilité univer-
selle ». Une ouverture à tous les 
handicaps qui est clairement 
voulue dans ce projet  : 
«  Souvent les familles se 
regroupent selon le handicap de 
leurs proches, ce n’est pas ce que 
nous voulons  », explique-t-elle 
dans un souci d’inclusion 
poussé jusqu’au bout  : «  Nous 
voulons faire évoluer les 
esprits. »

Un projet bien particulier, 
mais pour lequel Marie-
Françoise Lipp assure avoir été 
accueillie à bras ouverts par la 
municipalité surgérienne. Car 
au début, il devait voir le jour à 
Fontenay-sous-Bois, d’où 
Marie-Françoise Lipp est ori-
ginaire  : «  Mais nous n’avions 
pas la surface financière. »

Puis la pandémie a pointé le 
bout de son nez et en faisant 
des recherches, la Charente-

Maritime a semblé être inté-
ressante, puis plus précisément 
La Rochelle.

«  Nous avons reçu une très 
bonne écoute de la part de la 
MDPH (Maison départemen-
tale pour les personnes handi-
capées, N.D.L.R.), des profes-
sionnels du médico-social et des 
associations de familles. »

Mais face au prix du foncier, 
l’association a dû revoir ses 
plans : « Il fallait sortir de l’at-
traction rochelaise et Surgères 
nous a paru dynamique. Nous 
avons en plus reçu un excellent 
accueil, la municipalité a même 
créé une fiche action pour notre 
projet. »

À ce jour, le permis de 
construire est déposé. Dès la 
pose de la première pierre, dix-
huit mois seront nécessaires 
pour les travaux : « Nous aime-
rions que ce soit terminé au 
dernier trimestre 2024.  » Mais 
le projet pensé pour quatre 
familles n’est pas encore au 
complet  : «  Il reste un lot de 
85  m2, soit pour une famille, 
soit pour deux familles qui 
veulent installer leurs jeunes 
handicapés plus autonomes 
dans une colocation par 
exemple. »

Afin d’informer sur ce pro-
jet, l ’association Les 
Moulinettes en ville organise 
des portes ouvertes le jeudi 
9  février de 14  heures à 
17 heures, au 4 rue du Faubourg 
Saint-Gilles. Et pour les 
familles qui ne pourraient pas 
y participer, Marie-Françoise 
Lipp propose des réunions en 
visioconférences (*).

Carine Fernandez

P(*) Deux 
présentations en 
visioconférence 
sont organisées 
mardi 31 janvier à 
14h et jeudi 
2 février à 21h. 
Inscription et 
information sur le 
site les-
moulinettes-en-
ville.fr

Vivre autrement et avec les 
autres quand on a un handicap
Un projet d’habitat participatif et inclusif privé doit 
voir le jour fin 2024, rue du Faubourg Saint-Gilles.

Ce projet visant à 
loger les familles 

et leurs enfants 
handicapés, sera 
aussi ouvert à la 

location de studios 
pour des jeunes 

(© FBG 
architecture/ Les 

Moulinettes en 
ville)

Vendredi 2 décembre, Thierry Bouret, rotarien et agriculteur et 
Laurent Héraud et sa planteuse d’ail ont réalisé l’enfouissement 
des 35 000 bulbes de tulipes, en présence du président du Rotary 
club, Valentin Gorioux, à Saint-Georges-du-Bois. C’est la 26e 
saison de l’opération Tulipes contre le cancer.
Gérard Tournier, responsable tulipes au sein du club, était, ce 
même jour, à Paris pour l’assemblée générale annuelle des clubs 
planteurs de l’opération Tulipes contre le cancer, dont fait partie 
le Rotary club de Surgères.
L’idée des Tulipes contre le cancer, née en Normandie il y a 35 
ans, mobilise aujourd’hui plus de 3 500 bénévoles sur 56 lieux de 
plantations à travers toute la France. Ces clubs plantent environ 
4 000 000 bulbes par an. Cela a permis de récolter, depuis 
l’origine, 20 millions d’euros qui ont aidé à financer, à la fois du 
matériel de recherche sur le cancer, le confort et le soutien aux 
malades.
Au printemps, démarrera la vente des tulipes dont le bénéfice 
sera versé à la Ligue départementale contre le cancer, représentée 
par le professeur Jean-Marie Piot, président de ladite ligue.

La vente des tulipes démarrera au printemps (© Rotary club)

St-Georges-du-Bois : 35 000 
bulbes de tulipes plantés

DÉCÈS
	● Victoire Lilyane Riffaud née 

Rousset, veuve de Jean Riffaud, 
décédée dans sa 100e année. Les 
obsèques religieuses ont été célé-
brées samedi 14 janvier en l’église 
de Saint-Martin-de-la-Coudre, sui-
vies de l’inhumation au cimetière 
de cette même commune.
	● Jacques Rousselière décédé à 

l’âge de 87 ans. La cérémonie civile 
a eu lieu mardi 17 janvier au cré-
matorium de Saint-Jean-d’Angély, 
suivie de l’inhumation au cimetière 
de Marennes. 
 

	● Simone Daubigné née Couteau, 
décédée à l’âge de 92 ans. Les 
obsèques religieuses ont été 
célébrées mercredi 18 janvier en 
l’église de Saint-Mard suivies de 
l’inhumation au cimetière de cette 
même commune.
	● Michel Vatré décédé à l’âge de 

90 ans. La cérémonie civile aura 
lieu vendredi 20 janvier au créma-
torium de Saint-Jean-d’Angély.

Toute notre sympathie aux familles de 
ces défunts.
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